
 
 
L’insertion professionnelle d’une ZUP de Séville s’imprime en 3D avec du plastique 
recyclé 

 
LIEU: Séville 
DURÉE VTR: 1’41’’ 
 

 
SOMMAIRE: 3D Impact est le nom de la coopérative qui a surgie de la ZUP Polygone Sud de 

Séville, une des zones les plus déprimées de la ville. Dans ses installations du plastique est 

recyclé pour le convertir en filaments pour imprimantes 3D. De cette manière, n’importe quelle 

forme qui est produite avec ces filaments se convertit en objet recyclé. Ils travaillent maintenant 

sur le design d’une méthode de ramassage sélectif pour donner des emplois aux personnes 

ayant des difficultés d’insertion professionnelle. 
 
 
 
VTR: 

 
ZUP Polygone Sud de Séville, une des zones les plus déprimées de la ville. Dans cet entrepôt, un 
projet innovateur est développé. Le recyclage du plastique pour le convertir en ceci: des 
filaments pour imprimantes 3D. 
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“Ainsi que nous pouvons dire que tout ce qui est fabriqué avec 
l’impression 3D en utilisant nos filaments est un objet recyclé”. 

 

 
Du plastique recyclé pour générer de nouvelles formes sans nuire à l’environnement. Ceci est le 
but du projet. Avant, Rafael, dépose les granulés venant du plastique dans cette machine. Le 
procédé commence. Il fond à haute température et se transforme. 
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“Il sort par cette ouverture, et de là il va dans l’eau pour refroidir. Il va à la 

tireuse, de la tireuse à l’enrouleuse, en passant toujours par un mesureur 

laser pour qu’il ait toujours la même taille”. 

 
Quelques minutes plus tard, voilà le filament. L’entreprise, une coopérative, est née dans cette 
ZUP Polygone Sud de Séville. Et ceci est une donnée importante. 
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“Tu mets sur ton CV 41013, qui est le code postal de la ZUP. Et on te 
demande d’où tu viens. Letanías, Murillo, 624 et ils te disent… Ouf. Et ils 
font un pas en arrière”. 
 
 
“Sélection, nettoyage, trituration, etc, du plastique, nous voulons l’utiliser 
pour donner des emplois aux personnes qui ont du mal à en trouver.” 

 

 
Maintenant ils travaillent sur le développement d’un système de ramassage sélectif à Séville et 

générer des emplois dans la zone. Dans celle-ci, le taux de chômage est proche des 50 %. Le 

monde jette 8 millions de tonnes de plastique à la mer. Des chiffres qui justifient un projet comme 

celui-ci. 
 
 
 

Pour obtenir plus d’informations ou traiter un litige appelez au +34 647 310 157 
ou contactez-nous par mail à info@historiasdeluz.es 


